
   
  
 
 
 
 

 

 
QU’EST-CE QUE C’EST ? 

C’est un spectacle d’environ 40 minutes, très léger techniquement qui peut jouer partout, notamment dans votre salle de 
classe. 

 
LA FABLE ? 

Ludo est un garçon « pas pareil » qui pose des tonnes de questions. Malheureusement pour lui, les adultes semblent 
toujours répondre à côté.  Découvrira-t-il d’où il vient et qui il est vraiment ? 
De manière juste et sans jugement, Philippe Gauthier nous tend un miroir de la relation parfois complexe 
qu’entretiennent entre eux les adultes et les enfants. Sans concession, mais toujours avec bienveillance, il installe les 
personnages dans des rapports simples et évidents qui provoquent à la fois rires et interrogations. Un texte sensible et 
drôle qui ne laisse personne indifférent.   

 
POUR QUI ?  

Pour tout le monde, à partir de 7 ans. Ou plutôt à partir du moment où on sait que le Père Noël et la Petite Souris sont en 
réalité une seule et même personne. 
 

DE QUI ?  
De Philippe Gauthier, un auteur génial qui se définit non comme un auteur qui écrit pour les enfants, mais comme un 
auteur qui écrit sur les enfants.  
DÉRACINÉ(E)S est un texte très librement inspiré de "l'affaire des enfants de la Creuse" où chacun, adulte comme 
enfant, s’amusera de ces relations atypiques que Ludo entretient avec sa maman et avec son ami Robert.  
Philippe Gauthier est cette année l’auteur mis à l’honneur de l’opération nationale THÉÂ mené par l’OCCE pendant 
laquelle plus de 600 classes vont partir à la découverte de ses textes et de son univers.  
 

POURQUOI ? 
Pour vous rencontrer, pour donner à voir, découvrir et entendre l’univers de Philippe Gauthier.  
Pour pouvoir échanger avec vous, avec vos enfants, avec vos élèves, vos amis, votre public…  
Pour montrer que le théâtre peut aussi se faire partout et avec peu de moyens et quand même réussir à nous faire rêver et 
à nous faire réfléchir.  

 
OÙ ?  

Dans votre école, votre salle des fêtes, votre théâtre, votre bibliothèque, votre salon, votre bar associatif… Nous avons 
simplement besoin d’un petit espace de jeu (2m x 2m) et d’assises confortables en rapport frontal ou arc de cercle 
(chaises, coussins ou tapis au sol, gradin...), ainsi qu’une autre salle calme et confortable servant de loges pour pouvoir 
se changer, se concentrer avant de jouer et de toilettes pas trop loin.  
 

COMBIEN ? 
Nous contacter pour découvrir et obtenir les modalités financières et techniques.  
 

CONTACT / INFORMATIONS ? 
Philippe L 06 74 34 73 38 – enavantmarche23@gmail.com 

DÉRACINÉ(E)S   
de Philippe Gauthier 

Spectacle jeune et tout public à partir de 7 ans 
Mise en scène et jeu : Philippe L. 

Assistanat à la mise en scène : Marina Cappe 
Accompagnement technique : Gabriel Polteau 

 

 
De fa•on non exhaustive, et dans un souci esthŽtique perpŽtuel e t profond,  

Les crŽations de la compagnie En Avant Marche entendent :  
 

- Raconter, conter, faire r•ver et rŽflŽchir avec pertinence et poŽsie.   

- Travailler ˆ la rencontre des genres (thŽ‰tre, marionnettes, danse contemporaine, clownÉ)  

- Jouer de surprise afin d e sans cesse convoquer le questionnement chez le spectateur.  

- ætre le miroir du dŽveloppement de l'enfant, en le transposant ˆ des situ ations cocasses et inattendues.  

- Rechercher l'universel et amener les questionnements qui font grandir. (Surtout les grands ... ) 

- Et enfin trouver la simplicitŽ...   ce qui n'est pas si simple.  

 
 

cie En Avant Marche 
clown – théâtre – marionnette 

création – diffusion - production 
 

Avec l’aide et le soutien de : CC Robert Margerit 
(Isle), CRRF A. Lalande (Noth),  DRAC 
Nouvelle-Aquitaine, OCCE Limousin, MGEN  



   
 

  
 

 

 

Déraciné(e)s  
(extrait) 

de Philippe Gauthier 
 

Personnages : 
Ludo 

voix offs 
 
Quelque part. Ludo arrive en traînant une grosse 
malle. S'arrête là. Quelque part. 
 
LUDO : Les enfants posent beaucoup de 
questions. C'est vrai •a. Tout le temps ils posent 
des questions auxquelles les adultes essaient de 
ne pas rŽpondre. Ou ˆ c™tŽ. Pas bien loin, non. 
Juste ˆ c™tŽ. Et souvent ils posent eux aussi, les 
adultes, plein de questions sur notre question. 
Pour être sûr de pas répondre juste. Au cas où. 
 
Temps. 
 
LUDO : Moi, enfant, j'en posais des tonnes.  
Et j'avais des tonnes de rŽponses ˆ c™tŽ. Logique. 
 
Temps. 
 
LUDO : Maman ? Pourquoi je suis pas pareil ? 
 
VOIX OFF : Comment ? 
 
LUDO : J'ai dit, « pourquoi je suis pas pareil ? È 
 
VOIX OFF : Qu'est-ce que tu entends par « pas 
pareil È ? 
 
LUDO : Différent quoi. 
 
VOIX OFF : De quoi ? 
 
LUDO : Des autres. 
 
VOIX OFF : Quels autres ? 
 
LUDO : Les autres quoi ! Ceux de mon Žcole. 
Pourquoi je suis pas pareil qu'eux ? 
 
VOIX OFF : Parce que la terre est ronde et tourne 
autour du soleil. 
 

Temps. 
 
LUDO : C'Žtait pas vraiment •a la rŽponse. Je me 
rappelle juste qu'elle Žtait ˆ c™tŽ. Comme chaque 
fois. Ou presque. C'est vrai, des fois, pas souvent, 
les adultes rŽpondent juste. Mais on est tellement 
habituŽ ˆ ce qu'ils rŽpondent ˆ c™tŽ qu'on s'en rend 
pas compte. 
 
Temps. 
 
LUDO : C'est comme le changement de sujet 
intempestif. Sorte de dérapage contrôlé nous 
faisant sortir du chemin de nos pensées. 
 
LUDO : Tout à l'heure, à la récré,  Robert à dit que 
le P•re No‘l il existait pas. 
 
VOIX OFF : Robert ? Le petit pas bien Žpais ? 
 
LUDO : Ouais. Il a dit que le Père Noël il existait 
pas. Et qu'il y avait que les bébés pour croire qu'il 
existe. 
 
VOIX OFF : Et bien faut pas l'écouter. Tu as rangé 
tes jouets ? 
 
LUDO : Suis en train. Mais pour le Père Noël... 
 
VOIX OFF : Range tes jouets au lieu de penser à 
ton petit copain. 
 
LUDO : C'était pas mon copain. Ni grand ni petit. 
Juste un gamin pas bien gros qui arrêtait pas de 
parler. Sauf en classe où il dormait. Lui aussi il 
était pas pareil. Mais pas autant que moi. 
 
Temps. 
 
LUDO : Les différences, quand on est petit, enfin 
jeune, ça compte pas beaucoup. Quand on est petit 
c'est jouer qui compte. Manger aussi. Alors on joue 
et on mange. Y a pas de mise à l'écart dans les bacs 
à sable. Pas de moqueries. Pas de réflexions. Peut 
être parce qu'on maîtrise pas trop le parler. On n'a 
pas les mots pour dire la différence alors on la 
laisse pour plus tard. Quand on saura dire les 
choses qui blessent. 
 
Temps. 


